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La vérité rend libre!  

Violette avait choisi de mettre sa jolie petite robe lilas. Le vêtement n’était pas trop 

court, car elle ne voulait pas attirer l’attention des gens. Elle portait aussi son petit collier 

de coquillage qu’elle ne sortait que pour de grandes occasions. Ses parents avaient 

décidé de la nommer ainsi, car elle est née avec une petite tache violette en forme de 

cœur sur l’épaule gauche. 

Ce soir-là, il faisait un peu frais et l’on pouvait ressentir le vent caresser sa peau tel un 

ami de longue date. Violette avait très hâte d’entrer dans la salle à manger destinée aux 

gens de premières classes. 

Plus tôt, un jeune homme grand et musclé lui avait filé une invitation. Il disait qu’il en 

avait marre que ses parents lui demandent quand ils pourraient rencontrer sa soi-disant 

copine. Il s’appelait Olivier. Dès les premières minutes de leur rencontre, il prévint Violette 

qu’il était homosexuel et qu’il n’y aurait jamais rien entre eux. Cette dernière lui dit qu’elle 

comprenait tout à fait sa situation et qu’elle était prête à relever le défi. Elle a toujours 

aimé que les gens obtiennent la paix d’esprit. D’ailleurs, elle-même était célibataire, et ce, 

depuis peu. 

En montant jusqu’au pont du navire, elle pouvait voir les lumières de la ville où ils 

avaient posé l’ancre pour la nuit. Violette se demandait ce que les Cubains faisaient ce 

soir-là. Elle se mit à imaginer durant quelques minutes à quoi ressemblerait sa vie si elle 

avait grandi là-bas plutôt que dans un petit appartement, seule avec ses parents qui 

travaillaient tout le temps. Envieuse de leur joie de vivre, elle se souvenait toutes les 

heures passées à la télé. 

La douce main masculine d’Olivier posée sur son petit cœur violet la ramena au 

moment présent et un frisson d’excitation lui traversa le corps. Elle savait n’y aurait jamais 

rien entre eux, mais elle pouvait toujours rêver. Olivier lui tendit le bras afin qu’elle 

s’agrippe à lui et se laisse guider vers la salle à manger. Il la prévint qu’elle serait 

interrogée au sujet de sa vie, car ses parents voulaient quelqu’un de parfait pour leur fils 
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adoré. Il lui dit qu’elle pouvait mentir et s’inventer une nouvelle vie si elle le voulait. Violette 

décrocha un petit sourire nerveux et s’accrocha plus fort à son bras. 

Olivier était soulagé, car sa mère le laisserait respirer. Il avait si peur de lui présenter 

son mari. Ce dernier était de la croisière aussi, mais Olivier l’avait empêché de dormir 

dans sa chambre. Il avait si peur de perdre ses parents. 

La suite viendra par la suite… 

 


